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1er jeudi ordinaire 

Première Lecture :   Hébreux 3 7–14 

Psaume :   Psaume 95 6–11 

Évangile :   Marc 1 40–45 

 

Héb 3,7-14 

« 07 C’est pourquoi, comme le dit l’Esprit Saint dans un psaume : Aujourd’hui, si 

vous entendez sa voix, 

08 n’endurcissez pas votre cœur comme au temps du défi, comme au jour de 

l’épreuve dans le désert, 

09 quand vos pères m’ont mis à l’épreuve et provoqué. Alors ils m’ont vu à 

l’œuvre 

10 pendant quarante ans ; oui, je me suis emporté contre cette génération, et j’ai 

dit : Toujours ils ont le cœur égaré, ils n’ont pas connu mes chemins. 



11 Dans ma colère, j’en ai fait le serment : On verra bien s’ils entreront dans mon 

repos ! [Ps 94 (95)] 

12 Frères, veillez à ce que personne d’entre vous n’ait un cœur mauvais que le 

manque de foi sépare du Dieu vivant. 

13 Au contraire, encouragez-vous les uns les autres, jour après jour, aussi 

longtemps que retentit l’« aujourd’hui » de ce psaume, afin que personne parmi 

vous ne s’endurcisse en se laissant tromper par le péché. 

14 Car nous sommes devenus les compagnons du Christ, si du moins nous 

maintenons fermement, jusqu’à la fin, notre engagement premier.= 

 

Cette parole de S.Paul dans sa lettre au Hébreux et qui reprend le Ps 94 (95) que 

les prêtres, diacres et religieux et religieuses, consacrées, prient tous les jours 

dans leur prière du bréviaire dans l’office du matin. 

Entendre Sa voix aujourd’hui… 

Oui ouvrons nos cœurs et supplions le Seigneur d’entendre AUJOURD’HUI sa voix 

dans l’Écriture et dans le cri du monde qui monte vers lui et vers chacun de nous. 

Et ne fermons pas notre cœur… 

Pourrions-nous comme Moïse vraiment entendre le cri de notre peuple, des 

humains et ne pas fermer notre cœur. 

Pourrions-nous entendre les non-dits de ceux qui nous entourent et vivent des 

difficultés insoupçonnées.  Tant de misères cachées, de toute sorte, qui nous 

entourent. 

Nous pouvons fermer notre cœur et nous dire que de toute façon nous ne savons 

rien y changer. Nous pouvons récriminer contre les responsables de toutes les 

couches de la société mais comment nous engageons-nous , comment nous payons 

de notre personne pour faire bouger les choses. 

Jésus dans l’évangile est PRIS DE COMPASSION en entendant le cri du lépreux. Ses 

entrailles ont frémi et il s’est mobilisé pour mettre cet homme debout. Non 

seulement de le guérir de sa maladie physique mais également de sa marginalité 



sociale et religieuse. Bref il lui a rendu de nouveau sa dignité humaine, sa 

possibilité d’intégration dans la socité civile et la communauté religieuse. 

Comme S.Paul nous le dit : « encourageons-nous les uns les autres » dans ce 

combat pour la dignité de TOUS. 

Car TOUS nous sommes unis dans le Christ. 

Notre lèpre d’aujourd’hui prend beaucoup de formes. Crions vers le Seigneur pour 

qu’il ouvre nos yeux, nos cœurs et pour qu’il mette des personnes sur notre route 

qui osent faire avec nous le chemin d’Emmaüs ( une destination encore inconnue) 

vers une vraie guérison. 

Remarquable est à chaque fois la façon d’intervenir de Jésus. Il intervient non pour 

se mettre en spectacle, ni pour se mettre en avant, ni pour se faire remarquer. Il 

ne proclame pas partout les bienfaits qu’il procure mais il agit pour le bien-être 

de l’autre qui est son frère en humanité et puis c’est tout.  

Et souvent après cela il se retire en solitude pour prier son Père pour vivre 

intensément cette vraie relation filiale et fraternelle. 

Comme Jésus nous sommes invités et même investis de vivre non pour notre propre 

gloire mais pour la gloire de Celui, notre Père, dont nous avons tout reçu et dont 

nous continuons à tout recevoir moment après moment. 

La richesse de la Parole de ce jour nous invite à nous mettre dans les différentes 

figures : 

-le peuple qui récrimine dans le désert et qui doit s’ouvrir à Dieu 

-le lépreux qui crie vers Jésus 

-Jésus pris de compassion qui agit pour la mise debout de l’homme et qui s’efface 

Et nous sommes interpellés de prier les uns pour les autres, de nous interpeller et 

de nous soutenir dans la marche de la libération personnelle et globale pour que 

tous soient un jour saints comme le Père et le Fils sont saints. 

PSAUME 94 

01 Venez, crions de joie pour le Seigneur, acclamons notre Rocher, notre salut ! 



02 Allons jusqu'à lui en rendant grâce, par nos hymnes de fête acclamons-le ! 

03 Oui, le grand Dieu, c'est le Seigneur, le grand roi au-dessus de tous les dieux : 

04 il tient en main les profondeurs de la terre, et les sommets des montagnes sont 
à lui ; 

05 à lui la mer, c'est lui qui l'a faite, et les terres, car ses mains les ont pétries. 

06 Entrez, inclinez-vous, prosternez-vous, adorons le Seigneur qui nous a faits. 

07 Oui, il est notre Dieu ; + nous sommes le peuple qu'il conduit, le troupeau guidé 
par sa main. Aujourd'hui écouterez-vous sa parole ? + 

08 « Ne fermez pas votre cœur comme au désert, comme au jour de tentation et 
de défi, 

09 où vos pères m'ont tenté et provoqué, et pourtant ils avaient vu mon exploit. 

10 « Quarante ans leur génération m'a déçu, + et j'ai dit : Ce peuple a le cœur 
égaré, il n'a pas connu mes chemins. 

11 Dans ma colère, j'en ai fait le serment : Jamais ils n'entreront dans mon 
repos. »  

 

Bonne semaine. 

Dora Lapière 


